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À propos de ce sommaire 

Ce compte-rendu du Forum FSN est basé sur la discussion en ligne de septembre-octobre 2017 Migration rurale, agriculture 
et développement rural, animée par Andrea Cattaneo de la FAO. Des participants issus de 28 pays ont commenté le projet 
de schéma annoté de l’édition 2018 de La situation mondiale de l’alimentation et de l'agriculture (SOFA) dont le thème 
sera la migration et les défis qu’elle pose en termes de sécurité alimentaire et de production agricole. Voir la discussion à 
l'adresse: www.fao.org/fsnforum/fr/activities/discussions/SOFA_migration

Migration  
rurale, agriculture  
et développement rural

VUE D’ENSEMBLE

La migration croissante constitue l’un des sujets les plus débattus 
au sein de la communauté du développement. Ce débat porte 
surtout sur les causes et les impacts de la migration et sur les 
meilleurs moyens de répondre aux besoins des communautés et 
des individus concernés. 

La migration fait depuis longtemps partie d'un processus plus large 
de développement et de transformation structurelle; toutefois, les 
migrants ont souvent le sentiment qu'ils n'ont pas d'autre choix que 
de quitter leur foyer, en raison de la pauvreté ou d'autres contextes 
difficiles. Même si l’intérêt se porte surtout sur les migrations 
internationales, la plupart des migrants se déplacent dans leur pays 
d'origine. En 2017, les migrations internationales ont atteint environ 
258 millions de personnes, alors que les migrations nationales ont 
concerné 763 millions de personnes.

MIGRATION RURALE

L'exode rural, à savoir le déplacement des populations vers ou 
à partir des villes et entre les zones rurales, présente un intérêt 
particulier pour la FAO dans les efforts qu’elle déploie pour combattre 
la faim, parvenir à la sécurité alimentaire et promouvoir l’exploitation 
durable des ressources naturelles. Le débat sur la migration rurale 
est conscient de la relation complexe existant entre la migration, 
l'agriculture et le développement rural. 

Des conditions défavorables pour l'activité agricole et les emplois 
non agricoles peuvent pousser les gens à recourir à l’émigration 
comme unique recours, ce qui, à son tour, peut avoir un effet 
négatif sur les communautés qu'ils laissent derrière eux. Pour être 
efficaces, les politiques doivent adopter une vision holistique des 
facteurs et des effets positifs et négatifs de la migration, rechercher 
davantage de données sur la migration et encourager un consensus 
plus large sur les définitions des termes couramment utilisés tels 
que migrant, rural et urbain.
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MOTEURS DE LA MIGRATION 

Les décisions migratoires sont souvent motivées par l'extrême 
pauvreté et l'insécurité alimentaire, elles-mêmes déterminées par 
une série de facteurs plus spécifiques, notamment:

 f le manque d'emploi, le manque d'accès à la protection sociale, 
l'épuisement des ressources naturelles, les problèmes liés au 
climat et les situations de conflit; 

 f le manque d'accès aux infrastructures et aux services, tels que 
les soins de santé et la scolarisation;

 f la demande, souvent internationale, de travailleurs saisonniers, 
de travailleuses domestiques et de pêcheurs migrants; 

 f une politique agricole inadéquate à l’échelle nationale.

IMPACT DANS LE MILIEU RURAL

Si la migration rurale peut entraîner divers avantages pour les 
communautés rurales, elle peut aussi poser les défis suivants:

 f L'exode rural vers les villes peut entraîner des pénuries importantes 
de main-d'œuvre agricole. 

 f Les hommes sont plus susceptibles de quitter les communautés 
agricoles à la recherche d'un emploi ailleurs, laissant derrière 
eux les femmes et les enfants.

 f Le risque de travail des enfants peut augmenter fortement et, 
avec lui, les menaces en termes de santé, de sécurité et de 
développement des enfants.

 f Après avoir émigré, les migrants ruraux sont souvent confrontés à 
l'insécurité alimentaire et à la pauvreté et ne sont pas en mesure 
de contribuer économiquement à leurs communautés d'origine.

DÉFIS DANS LE MILIEU URBAIN

L’exode rural peut poser des défis aux zones urbaines, tant pour les 
migrants que pour leurs nouvelles communautés.

 f Il peut se traduire par une croissance incontrôlée, l’émergence 
d’implantations illégales et un taux de chômage plus élevé dans 
les villes.

 f Une éventuelle dégradation des conditions de vie des migrants 
entraîne l'insécurité alimentaire, la pauvreté, l’insuffisance des 
services de santé et le stress.

 f Les travailleurs migrants sont fréquemment exploités. 

 f Les enfants migrants sont plus vulnérables au décrochage scolaire 
et au travail des enfants.

 f La migration peut provoquer des tensions sociales au sein des 
communautés d'accueil. 

AVANTAGES DE LA MIGRATION

Dans les meilleures conditions, la migration conduit à des relations 
mutuellement bénéfiques entre les migrants et les communautés 
d'accueil:

 f La migration rurale entraîne un flux de transferts de fonds vers 
ceux qui sont restés au pays, ce qui fournit des sources de revenus 
supplémentaires pour réduire la pauvreté et la faim.

 f La migration vers les villes réduit la pression sur les ressources 
naturelles dans certaines zones rurales.

 f Dans la communauté d’accueil, les migrants apportent une main-
d'œuvre et des compétences et connaissances différentes.

 f Les compétences et autres avantages acquis dans une 
communauté d’accueil peuvent être appliqués dans le lieu 
d'origine du migrant sous la forme d'investissements, de transferts 
de technologie, de savoir-faire et de réseaux sociaux.

CONSIDÉRATIONS POUR L’ÉLABORATION  
DE POLITIQUES

Des politiques efficaces peuvent contribuer à atténuer les facteurs 
qui poussent les gens à quitter les communautés rurales et accroître 
les avantages de la migration, tant dans les communautés d'origine 
que dans les communautés d’accueil.

 f Réduire l'exode rural exige une perspective de "développement 
humain", dans laquelle les migrants ne sont pas seulement 
considérés comme une main d’œuvre au sein du système 
agroalimentaire, mais aussi comme des individus ayant des 
capacités, des aspirations et des attentes.

 f Une vision plus large de la migration rurale doit considérer 
l’incidence de facteurs tels que les droits fonciers, les soins de 
santé, les possibilités d'emplois non agricoles et le bien-être 
des femmes et des enfants en termes de sécurité alimentaire. 

 f L'élaboration de politiques peut aider les habitants des zones 
rurales à tirer le meilleur parti des rapatriements de fonds envoyés 
par les migrants vers les zones rurales.

 f La création de "villages intelligents", à savoir des centres ruraux 
offrant certaines des opportunités et des services que l'on trouve 
dans les zones urbaines, pourrait contribuer à la création d’emplois 
non-ruraux.

MIGRANTS - 3 CAS

 f En Colombie, les déplacements de population des zones 
rurales vers les zones urbaines causés par des années de 
conflit armé ont eu un impact négatif sur la production 
agroalimentaire. Les paysans ont commencé à retourner 
sur leurs terres dans le cadre d’un processus de paix 
officiel.

 f Au sein de l’Union européenne, les armateurs de 
navires de pêche emploient un pourcentage élevé de 
membres d’équipage migrants “non locaux” et non 
communautaires. D’où la nécessité d’avoir recours aux 
accords internationaux pour protéger les pêcheurs 
migrants contre l’exploitation au travail. 

 f En Thaïlande, les jeunes migrants ont utilisé des outils de 
technologie de pointe et les médias sociaux pour informer 
leurs villages d’origine sur des projets de développement 
qui pourraient avoir un impact majeur sur l’agriculture 
et la foresterie. Ils ont contribué à garantir les droits 
coutumiers des populations rurales sur les forêts et les 
zones humides, qui sont des sources vitales de nourriture.


